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Références des documents 

 

Titre :  attentat O.A.S. Garage Grisoni 

Date : 19/10/1961 

Nature : photographies 

Cote : 1900_W_18_3  et 1900_W_18_4 

 

Intégration pédagogique 

 

Niveau de classe concernée : Programme  de 3ème et de Terminale  

Place dans le programme : « Élaboration et organisation du monde 

d’aujourd’hui : De la guerre froide au monde d'aujourd'hui (relations Est-

Ouest, décolonisation, éclatement du monde communiste) » :  

On se limite pour la décolonisation aux exemples de l’Inde et de l’Afrique 

française. 

Documents : Un témoignage sur la décolonisation, des documents sur la 

décolonisation française. 

     « Le monde  de 1945 à nos jours : Le Tiers-Monde : 

indépendances, contestation de l’ordre mondial, diversification »   : 

On analyse l’émancipation des peuples dominés... 

     « La France de 1945 à nos jours : La France dans le 

monde » : 

On présente l’enjeu de la décolonisation et les constantes de la politique étrangère 

... 

 

Problématique(s) 

 

 Comment l'O.A.S. tente de lutter contre la politique algérienne du 

général de Gaulle? 
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Transcription 

 

1900_W_18_3 

Légende du document. 

Attentat par engin explosif à Toulon le 19/10/1961, 24 avenue maréchal Foch, 

garage Grisoni.  

Inscription sur le transformateur des P.T.T. :O.A.S. RESEAU BAYARD 

 

1900_W_18_4 

Légende du document. 

Attentat par engin explosif à Toulon le 19/10/1961, 24 avenue maréchal Foch, 

garage Grisoni.  

Vue de la façade du Garage; 

à droite: point d'explosion. 

  

 

Contextualisation                                                                                      

  

 La forte pression de l'armée et de la population européenne d'Algérie précipite 

l'arrivée au pouvoir du général de Gaulle. En réaction à l'investiture de  Pierre Pflimlin et 

à "la constitution d'un gouvernement d'abandon", le siège du Gouvernement Général est 

pillé. Le général Massu prend la tête d'un "Comité de Salut Public" qui exige  la création 

d'un gouvernement présidé par de Gaulle. C'est  le coup de force du 13 mai. La crise 

institutionnelle qui suit amène l'investiture le 1 juin par l'Assemblée de ce dernier comme 

Président du Conseil. Celui-ci se  rend trois jours plus tard à Alger où une foule immense  

lui fait un accueil triomphal : c'est le "Je vous ai compris"! du  4 juin 1958 .... 

 La position du général de Gaulle évolue de "l'Algérie française" de 1958 à la 

proposition du droit à l'autodétermination en 1959 (triptyque du "cessez le feu, élections, 

négociation") pour enfin aboutir à "l'Algérie algérienne" du 4 novembre  1960. Le 

référendum de janvier 1961 est un succès pour le Général  avec 75 % de oui. Les 

Européens d'Algérie ont eux rejeté massivement cette proposition. 

 Le 11 février est créée à Madrid l'O.A.S., l'Organisation de l'Armée Secrète, à 

l'initiative de Pierre Lagarde, Jean-Jacques Susini et du général Salan avec pour objectif 
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le maintien de l'Algérie dans la souveraineté française. Cette organisation choisit  la 

violence terroriste pour parvenir à imposer ses fins.  L'échec du Putsch des généraux du 

21 avril, malgré l'appui enthousiaste de la foule algéroise, renforce les actions  terroristes 

de l'O.A.S. Ses activités s'étendent à la Métropole ou l'O.A.S. s'organise en réseaux. 

Bombes, attentats, propagande (affiches, tracts, concerts de casseroles, émissions 

radio...), tentent de saboter les négociations de paix et d'empêcher, sans succès, 

l'inéluctable. Ainsi le maire d'Evian, Camille Blanc, est assassiné par l'OAS en mars 1961 

pour avoir accepté que sa ville reçoive les délégués F.L.N.  

 Les accords d'Evian du 18 mars fixent le cessez le feu au lendemain, le 19 mars 

1962. La violence se déchaîne : c'est la politique de la "terre brûlée". La répression s'abat 

sur les membres de l'O.A.S. qui répliquent par des attentats visant la  plus haute 

personnalité de l'État (attentat du Petit-Clamard, 22 août 1962). 

 L'O.A.S est peu à peu démantelée, ses membres arrêtés ou exilés, ses activités 

cessent définitivement à partir de 1965. Les membres de l'O.A.S encore dans la 

clandestinité ou en  prison  sont amnistiés et libérés en juin 1968 par le général de 

Gaulle. 

   

  

Piste(s) d’exploitation pédagogique 

  

  Ces documents peuvent  permettre  de présenter un exemple d'attentat en   

OAS en métropole . 

 

 

Liens 

 

Quelques ouvrages sur la guerre d'Algérie: 

 

Pierre Miquel, La Guerre d'Algérie, Paris, Fayard, 1993. 

 

Benjamin Stora, Histoire de la guerre d'Algérie, 1954-1962, la Découverte, 

1993  

 

Raphaëlle Branche, La Torture et l’armée pendant la guerre d’Algérie, 1954-

1962, Paris, Gallimard, 2001  
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Linda Amiri, La Bataille de France, la guerre d'Algérie en métropole, Robert 

Laffont, 2004. 

 

Quelques liens : 

 

http://eduscol.education.fr/cid46437/actes-de-l-universite-d-

ete-apprendre-et-enseigner-la-guerre-d-algerieet-le-maghreb-

contemporain-29-31-aout-2001.html 

 

http://www.ina.fr/histoire-et-conflits/guerre-d-algerie/video/ 

 

 

 

 

 


